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Deux ascomycetes nouveaux
Par Ch. Terrier 1

(Station federate d'essais viticoles et arboricoles, Lausanne)

Manuscrit re§u le ler mars 1952

Cette publication est dediee ä M. le Dr Eug. Mayor, ä Neuchätel,
en temoignage de reconnaissance pour l'enthousiasme qu'il a su main-
tenir constamment en eveil chez quiconque s'adonne ä l'etude des
micromycetes.

1. Une espece nouvelle du genre Chloroscypha Seaver

En automne 1945, mon collegue Dr W. W u r g 1 e r recolta dans le
bois des Gesiaux, sur le territoire de la commune du Mont-sur-Lausanne,
des rameaux languissants de Cryptomeria japonica Don. portant
d'innombrables apothecies d'un minuscule champignon ascomycete
(planche XI, figure 1), dont il me confia la determination. Celle-ci ne
fut pas aisee, et c'est la raison pour laquelle je soumis un echantillon du
materiel en question au prof. J.-A. Nannfeldt,a Upsala. Celui-ci eut
1 amabilite de me communiquer qu'il s'agissait d'une espece nouvelle du
genre Chloroscypha propose par Seaver (1931). Je dois ä l'obligeance
de ce dernier d'avoir pu en etudier l'espece-type, soit Helotium Seaveri
Rehm (sur Thuja plicata, Libby, Mont., 1911, coll. J.-R. Weir) et lui
confronter le champignon rencontre sur Cryptomeria japonica.

Avant de decrire cette nouvelle espece, dont les caracteres
correspondent bien au genre precite, je signalerai que Seaver (1943) a rat-
tache au genre Kriegeria Rabenhorst (1878) toutes les formes qu'il avail
precedemment (1931, 1938) rapportees ä Chloroscypha. Cet auteur mo-
live ce changement par sa conviction de l'identile des caracteres recon-
nus ä ces deux genres. II ne partage done pas l'opinion de White
(1941) qui reduit Kriegeria Rabh., genre monotypique chez son auteur
et base sur Ombrophila Kriegeriana Rabh. Kriegeria olivacea
Rabh.), au rang de synonyme de Rutstroemia Karsten (1891) emend.
White (1941). Nannfeldt (1932) et Buchwald (1949), bien que
reconnaissant les affinites etroites qui existent entre Kriegeria Rabh. et
Chloroscypha Seaver, tiennent cependant ä distinguer ces deux genres.
Mais, tandis que le premier de ces auteurs les apparente aux Scleroder-

1 Travail dedie auD'EugeneMayor, Neuchätel, ä l'occasion de son 75« an-mversaire.
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ridoideae, le second les considere comme des Sclerotiniaceae depourvues
de stroma et de microconidies.

II n'entre pas dans le cadre de cette communication de commenter
les divers points de vue enonces par les mycologues precites. J'adopterai
le genre Chloroscypha Seaver, auquel se rapporte indubitablement le

champignon rencontre dans les environs de Lausanne. Ce dernier est en
effet plus etroitement apparente aux cinq especes primitivement rangees
dans ce genre par son auteur (1931, 1938), et meme ä Kriegeria alutipes
(Phill.) Seaver (1951) qu'ä Ombrophila Kriegeriana Rabh.

L'espece nouvelle, pour laquelle je propose l'epithete cryptomeriae,
est caracterisee comme suit:

Les apothecies gymnocarpes sont petites, superficielles, d'abord
ponctiformes, puis claviformes, ensuite turbinees-stipitees, glabres et

Figure 1

Chloroscypha cryptomeriae Terr. Courbe de variation de la
longueur des spores; valeurs extremes 20,5—31,1 p\ valeurs

types 23,3—27,0 p\ moyenne 25,2 p

pon ciliees ä la marge (planche XI, figures 1, 2). Elles sont relativement
peu deformees et de couleur noir mat ä l'etat sec. A l'etat turgescent,
elles sont plus ou moins translucides, le disque etant d'un vert jaunätre
et cercle par la teinte plus foncee, noirätre, de la marge. Elles appa-
raissent en grand nombre sur le materiel frais, mais elles se detachent
facilement et tombent de leur support lorsque celui-ci se desseche.
Generalement, elles sont solitaires, rarement groupees par deux ou par
trois, ou encore cespiteuses. Elles sont disposees ä intervalles irreguliers
le long des rangees de stomates. Elles mesurent le plus souvent 400 ä
450 ji de diametre, mais elles peuvent atteindre parfois jusqu'ä 650 //.
Leur hauteur est de 260—350 u. Elles sont support ees par un pied
rarement droit, mais habituellement incurve, court et large, de 80—120 //
de hauteur et de 100—150 p. de largeur. En coupe (planche XI, figure 3),
il paralt de texture plus ou moins globuleuse et de couleur legerement
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brun olivätre. L'excipulum est constitue par des hyphes septees, flexueu-
ses, disposees plus ou moins parallelement ä la surface de l'apothecie,
atteignant 3,5—6 jli de diametre et leur teinte est plus claire que celle du
pedicelle; elles sont agglutinees et incrustees ä l'exterieur de l'apothecie
de granulations cristallines; ä la marge, elles s'incurvent legerement.
A l'etat sec, l'hymenium est quelque peu deprime concave; ä l'etat
humide, il est plus ou moins plan ou convexe et mesure de 130—150 u
de hauteur. Les paraphyses sont filiformes, simples ou rarement rami-
fiees a l'extremite, septees, agglutinees et plus ou moins intriquees ä

Figure 2

ChloroscyphacryptomeriaeTerr. Courbe
de variation de la largeur des spores;
valeurs extremes 5,8—11,7 /a\ valeurs

types 7,3—9,2 «; moyenne 8,3 fi

4,7 5,8 7,0 8,2 9,4 10,5 11,7 pi'

l'extremite, formant ainsi un epithecium olivätre, egalement incruste de
granulations cristallines. Les asques (planche XI, figure 4) octospores
sont claves cylindriques, le plus souvent incurves, asymetriques, mesu-
rant 115—140 // de longueur et 19—24 pi de largeur; ils sont arrondis
au sommet ou irregulierement tronques; la paroi est de 2,5—3 u el ä
l'apex eile est lenticulaire et atteint jusqu'ä 7 .u; le pore apical ne reagit
qu'indistinctement ou faiblement avec l'iode; lorsqu'ils sont jeunes, leur
contenu est de teinte jaune verdätre. Les spores, simples, sont
irregulierement imbriquees biseriees ä la par tie superieure de l'asque; elles
sont allongees. fusoides ou naviculees, droites ou legerement incurvees-
asymetriques, arrondies ou en ogive ä la partie anterieure, attenuees ä
la partie posterieure, hyalines ä l'etat jeune, finement granuleuses et
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legerement jaune verdätre ä maturite; elles mesurent 20—31 ,« de

longueur, le plus souvent 23—27 ,u, la moyenne etant de 25,2 p. (figure 1);
leur largeur varie de 5,8—1.1,7 u, le plus souvent de 7,3—9,2 //, la
moyenne etant de 8,3 p (figure 2); ä maturite, elles sont ejaculees et

germent tres rapidement ä la temperature de 18—20° C en formant
lateralement un tube germinatif de couleur jaune verdätre et dont le
diametre est sensiblement egal ä celui de la spore. Aucun stade imparfait
n'a ete observe.

Un autre trait caracteristique de ce champignon est le fait que les

apothecies laissent echapper un liquide jaune verdätre lorsqu'elles sont
placees ä l'etat frais sur un papier buvard humide.

Je n'ai pas etudie la biologie de ce champignon. Les rameaux por-
teurs d'apothecies se dessechent probablement sous Taction de cet orga-
nisme qui se developpe vraisemblablement en parasite, comme le font
ses congeneres. Les dommages causes par Chloroscypha cryptomeriae
bien que non negligeables ne sont que peu importants.

Le tableau 1 donne un apergu sommaire des caracteres distinctifs
des diverses especes du genre Chloroscypha Seaver auquel il y a lieu de
rattacher sans doute Kriegeria alutipes (Phill.) Seaver.

Tableau 1

Especes du genre Chloroscypha Seaver

Diametre des Dimensions en u des
Espfeees Hotes apothecies

en ix Asques Ascospores

C. Seaveri (Rehm) Thuja plicata Don. —500 100—135 x 25—30 25—28 x 8—9
Seaver

C. Jacksonii Seaver Thuja occidentalism. —200 100—110x12—14 20—28 x 6—7
C. chloromela (Phill. Sequoia semper- —600 20—25 x 4—5

et Hark.) Seaver virens Endl.
C.juniperina (Ellis) Junzperus commu—250 130x20 18—20x9—10

Seaver nis L.
C. cedrina (Cooke) Juniperus virgini- —1000 140—160x12—14

Seaver ana L.
C. cryptomeriae Cryptomeria japo- 400—650 115—140x19—24 20—31 x 5,8—11,7

n. sp. Terr. nica Don.
Kriegeria alutipes Libocedrus decur- 1000—2000 —90x10—12 18—20x5—8

(Phill.) Seaver rens Torr.
1951

La diagnose latine de la nouvelle espece peut etre formulee de la
facon suivante:

Chloroscypha cryptomeriae n. sp. Apotheciis gymno-
carpis, minutis, superficialibus, primum punctiformibus, mox clavifor-
mibus, demum turbinato-stipitatis, glabris, siccitate nigris, humiditate
plusminusve pellucidis, disco chlorino margirte integra obscuriore atro-
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olivacea circumdato, solitariis, interdum binis vel ternis, rarius complu-
rimis, numerosis, irregulariter dispersis, ambitu orbicularibus, 4-00—
450 p, rariore usque ad 650 p diam., 260-—350 p altis, stipite brevi cras-
soque plerumque incurvato, rarius recto, 80—120 p alto, 100—150 p
lato, textura plusminusve globosa, teniter brunneo-viridulo. Excipulo ex
hgphis septatis, sinuosis, superficie apothecii parallelis, 3,5—6 p diam.,
cigglutinatis, ad marginem paulatim incurvatis composito, extus granulis
cristaUinis inserto. Hgmenio siccitate teniter cupuliforme, humiditate
planiusculo vel convexo, 130—150 p alto. Paraphysibus septatis, sim-
plicibus vet rarius ramosis, ascos superantibus, extremitatibus aggluti-
natis et epithecium formantibus. Ascis octosporis, clavato-cylindraceis,
plerumque incurvato-asymetricis, 115—140X.19—24 p, antice rotun-
datis vel irregulariter truncatis, pariete 2,5—3 p, apice usque ad 7 p
incrassata, poro iodo adjuvante indistincte vel vix coerulescenti, intus
statu juvenili chlorinis. Sporis in parte asci superiori irregulariter imbri-
cato-biseriatis, simplicibus, fusoideis vel naviculaeformibus, rectis vel
leniter incurvato-asymetricis, antice rotundatis vel rotundato-conicis,
postice magis attcnualis, 20—31 p, fere 23—27 p longis, 5,8—11,7 p,
fere 7,3—9,2 p latis, longitudine media 25,2 p, latitudine media 8,3 p,
statu juvenili hyalinis, maturis intus minutissime granulosis. Statu
imperfecta incognito.

In foliis languidis Cry ptomeriae japonicae Don. in agro
lausannense Helvetiae.

2. Karschia nootkatensis n. sp.

En automne 1951, j'eus ä examiner des rameaux de Chamaecyparis
nootkatensis f. pendula provenant d'une pepiniere des environs de
Lausanne. J'y trouvai un petit ascomycete non pathogene qui se revela etre
une forme interessante par la position qu'il faut lui assigner dans le
Systeme des champignons.

II est caracterise par des apothecies de 225—450 p de diametre,
noires, solitaires, parfois cependant groupees par 2—4, d'abord poncti-
formes, puis clavees, et finalement discoldes-stipitees, leur pied etant
insere entre les feuilles ou les ecailles des bourgeons floraux de I'höte
(plancheXII, figure 1). Le disque, circulaire ou comprime lateralement,
est d'un noir luisant et legerement concave ä l'etat sec, tandis que, tur-
gescent, il est plan ou convexe et presente une teinte brunätre fonce,
plus claire cependant que celle de la marge de l'excipulum qui est en-
tiere, non ciliee. Le pied est court, plus ou moins fortement comprime
lateralement et, de noir ä sa partie superieure, il passe assez brusque-
ment au blanc vers sa base ou il est prolonge par un reseau d'hyphes
formant une plaque mycelienne blanche, enchässee entre les ecailles du
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rameau ou des bourgeons floraux (planche XII, figure 2). Le pied est
de texture intriquee et, en son centre, on peut observer sur une coupe
mince, l'emplacement ou devait se trouver l'ascogne. L'excipulum est
constitue par des hyphes septees, ramifiees, de 1,2—1,5 ft de diametre,
ä paroi epaisse, gelatineuse; elles sont enchevetrees, bien que, sur une
coupe mince (4 fi), elles apparaissent disposees parallelement ä la
surface de l'apothecie (planche XII, figure 3). II n'est pas possible de faire
une distinction morphologique entre les hyphes de l'excipulum et les
paraphyses qui sont egalement ramifiees, agglutinees et forment un
epithecium. Celles-ci ne sauraient cependant pas etre qualifiees sans
autre de fibres intertheciales au meme titre que celles rencontrees chez
les Ascoloculaires typiques, car, dans le cas present, le corps fructifere
ne parait pas devoir etre considere comme un stroma dans lequel s'insi-
nuent les asques, mais plutot comme une fructification gymnocarpe.

Tableau 2

Dimensions des spores de Karschia nootkatensis Terr.

Valeurs
extremes

en fi

Valeurs
types
en fx

Moyenne
en fx

Longueur

Cellule superieure 7,6—14,7 9,4—12,4 10,94
Cellule inferieure 7,6—14,7 9,9—12,7 11,34

Totale de la spore 17,0—30,0 19,6—25,0 22,33

Largeur
Cellule superieure 4,4—9,4 5,5—7,4 6,47
Cellule inferieure CO1 5,1—6,7 5,91

Les asques, bien que plus ou moins disposes en cercles concentriques,
ne forment pas un hymenium veritablement disciforme, supporte par
un hypothecium nettement caracterise; ils sont inseres dans un corps
fructifere non differencie, duquel il est difficile de les liberer (planche
XII, figure 4); ä l'etat jeune, ils sont ovales ou largement claves-cylin-
driques et, parvenus ä maturite, ils s'allongent, deviennent subcylin-
driques et atteignent alors entre 95 et 115 p, de longueur sur 12—16 //•
de largeur; ils ont une paroi epaisse, de 2—3 ft, renflee jusqu'ä 7 ft de
part et d'autre du sommet qui est largement arrondi et muni d'un amin-
cissement en coupole; ils renferment huit spores hyalines, bicellulaires,
parfois bi- ou triseptees, ovales-allongees, droites ou legerement incur-
vees asymetriques, faiblement constrictees ä la hauteur de la cloison, la

424



cellule superieure, arrondie-conique ä l'avant, est generalement plus
courte et plus large que la cellule inferieure, elle-meme etant legerement
attenuee vers l'arriere oü son extremite est egalement arrondie. Les
dimensions des spores sont consignees dans le tableau 2 et les figures 3 et 4.

II ne m'a pas ete possible de provoquer, ä l'aide de la methode
habituelle, 1'ejaculation des spores. II s'en trouvait parfois a la surface
des fructifications et certaines d'entre elles avaient germe, le tube ger-
minatif sortant ä l'une ou ä l'autre extremite (plancheXII, figure 5). Je

n'ai pas vu de forme imparfaite.
II y a lieu de signaler comme anomalies, l'apparition de fructifications

superposees, la superieure ayant son pied fiche au centre du dis-

Figure 3

Karschia nootkatensis Terr. Courbe de variation de la longueur
des spores

que de l'apothecie la supportant, ainsi que la presence simultanee dans

un asque de spores depourvues de cloison et d'autres en ayant une,
deux et meme trois.

On voit, par la description donnee ci-dessus, que la position syste-
matique de cet ascomycete est difficile ä preciser. Par son aspect exte-
rieur, il rappelle un Discomycete, et du fait qu'il possede des paraphyses
ramifiees, reliees en reseau, ä extremites agglutinees formant un epithe-
cium, ainsi que des asques ä paroi epaisse pourvue cependant d'un
amincissement apical en forme de coupole, il appartient au groupe
morphologique des Patellariaceae sensu Rehm (1896, p. 277). Le disque
etant nettement entoure par la marge de l'excipulum, il ne peut etre
place dans les Arthonieae Rehm Celidiaceae Lindau apud Keissler,
1930, p. 52). Vu que ses spores sont hyalines et bicellulaires, ce pourrait
etre une Pseudopatellarieae du genre Patellea. Mais, d'apres Nann-
feldt (1932, p. 292), celui-ci est synonyme de Durella Tul., genre
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unique des Durelloidecie de la famille des Helotiaceae. Or, le champignon

qui nous interesse ici n'offre pas de similitude etroite avec les
representants de cette derniere. II en differe notablement par l'impor-
tance de l'epithecium et par la forme des asques (cf. la figure 4,
planche XI, et la figure 4, planche XII). Parmi les Eupatellarieae Rehm,

Figure 4

Karschia nootkalensis Terr. Courbe de variation de la longueur et
de la largeur des cellules des spores; cellule superieure: s lar-
geur, s' longueur; cellule inferieure: i largeur; i' — longueur

Scutula est le genre qui conviendrait le mieux si l'on s'en tient au carac-
tere hyalin et bicellulaire des spores; cependant, les especes qui s'y
rapportent ont leurs paraphyses renflees ä l'extremite et, d'autre part,
leur hymenium se colore en bleu, puis en rouge vineux sous Taction de

Planche XI
Chloroscypha cryptomeriae Terr.

Habitus sur rameau de Cryptomeria japonica (4 X)
Apothecies isolees de Thote (25 X)
Coupe longitudinale d'une apothecie (150 X)
Asques (260 X)
Ascospores en germination (450 X)

Figure 1.

Figure 2.

Figure 3.

Figure 4.

Figure 5.
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Planche XI

Figure 1

A. jftl^ P f

Figure 2

Figure 4

a-SSfcf-':

Figure 3

Figure 5

(Photos J. Gaillard)



Planche XII

«\

Figure 1

Figure 2 Figure 3



l'iode, deux caracteres qui font defaut chez l'ascomycete decrit plus
haut. II semble plutöt qu'il faille apparenter ce dernier aux Patellaria-
ceae ä spores bicellulaires colorees, bien qu'il ne m'ait pas ete possible de

lui decouvrir des spores foncees. Le seul genre qui puisse alors entrer
en ligne de compte est Karschia Körb, et, dans ce cas encore, l'espece
nouvelle pour laquelle je propose l'epithete nootkatensis se distingue de

ses congeneres non seulement par la couleur de ses spores, mais par
d'autres caräcteres, tels que les paraphyses et la texture de l'excipulum.
II conviendrait mieux peut-etre d'en faire le type d'un nouveau genre.

La diagnose latine peut etre congue comme suit:

Karschia nootkatensis n. sp. Apotheciis minutis, 225—
450 p diam., nigris, solitariis, interdum 2—in is, primum punctiformi-
bus, mox claviformibus, demum discoideis, breve stipitatis, stipite inter
folias vel squammas gemmarum floralium inserto; disco ambitu orbicu-
lare vel lateraliter compresso, nigro, nitido, siccitate leniter cupuliforme,
humiditate planiusculo vel convexo, margine excipuli integra circum-
dato; stipite plusminusve lateraliter valde compresso, superne nigro, ba-
sine albo, textura intricata, rele hgphorum inter folias insertarum supe-
rante; excipulo ex hyphis septatis, ramosissimis intricatis, 1,2—1,5 p
diam., pariete crasso gelatinosoque composito; paraphysibus hyphis
excipuli similibus, ramosissimis, intricatis, agglutinatis; epithecium for-
mantibus, ascis octosporis, statu juvenili ovalibus vel laxe clavato-cylin-
draceis et maturitate subcylindraceis, 95—115 p longis, 12—16 p latis,
pariete 2—3 p, antice lateraliter ad 7 p crasso, apice attenuato; sporis
hyalinis, septatis, rarius 2—3 septatis, ad septum haud vel leniter cons-
trictis, cellula anteriore antice rotundato conica, fere breviore latioreque
quam posteriore, postice leniter attenuata et extremitate rotundata; sporis

17—30, fere 19,6—25,0 p longis, 4,4—9,4, fere 5,5—7,4 p latis; longi-
tudine media 22,33 p, latitudine media 6,4-7 p. Statu imperfecto incognito.

In foliis vigentibus Chamaecyparissi nootkatensis f.
p e nd ul ae in agro lausannense Helvetiae.

Planche XII
Karschia nootkatensis Terr.

Figure 1. Habitus sur rameau de Chamaecyparis nootkatensis f. pendula (5 X)
Figure 2. Apothecies isolees de l'höte (30 X)
Figure 3. Coupe longitudinale d'une apothecie (300 X)
Figure 4. Asques (385 X)
Figure 5. Ascospores en germination (510 X)

Le champignon a ete colore au bleu lactique dans les preparations ayant servi ä

Fexecution des photographies des figures 3, 4 et 5 des planches XI et XII
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